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Commentaire de la Soûrate al-Fâtiha 



AjC. ^LuoVI cJ^-3 

Sache, qu’ Allah te guide dans son obéissance, et te protège, et soit ton 
Allié ici bas et dans l’au-delà : 

<j! célVjJj ; Allai J*S J céilaL^Jj ^AÎC-Ual alll ^alc-1 

lil^ l^-iâ ^ cs^ 1 JW§j Lg-dj J^all Aq<a 

<] jâ cJ^JJ V AuiadlS CluL^a 

(5-4 jj^Ull ÛJ^Jjuü) ((jjAljal ^JlX^ (jC. ^A (jjpH (Jjjâj 

Que l’objectif de la prière, son âme et son noyau sont d’orienter son cœur 
vers Allah. Une prière sans la présence du Coeur est comme un corps 
sans âme. Allah a dit : « [4] Malheur donc, à ceux qui prient [5] tout en 
négligeant leur Prière » Sourate 107 

1 ^ j 3 t _ w < U û /j{~- l nl l^j -Aîc-lj^aj f^\ 1 ^ /j{-, l j . nl l ^ . noQ 

^luba j. Ç jjAaJI céllè ^Ic. Jajj ^ doll •>- ^jc. 

ù^L^a téüj ^JjâLLa]) ô^L-tfa céüjj^ ;<Jlâ Aile. alll aîll ^jl 

^jl h» < Ù£i dl ùl£ là] L_lâ^J ^^LIaII û^/Lk-a L*Uj ^(jâlLdl 

(^Lüaa û! jj) ((buis V) l$aâ j£àjV jiiâ ^13 

La négligence dont parle ce verset fut interprétée comme étant la 
négligence de la prier en son heure, en la délaissant, et de même, la 
négligence de ses obligations, mais aussi : négliger la présence du cœur. 
Ceci nous est prouvé par le Hadîth rapporté par Mouslim, que le 
messager d’Allah Salla llahou ‘alayhi wa sallam a dit : « Voilà la prière 
de l’hypocrite ! Voilà la prière de l’hypocrite ! Voilà la prière de 
l’hypocrite ! Il épie le soleil jusqu’à ce qu’il soit entre les deux cornes 
de Satan, puis il se lève et prie rapidement, et n’évoque que très peu 
Allah. » Rapporté par Mouslim. 

û^j^Àj jISjVÏ Ac-LjaUj ((^jiAjoill ;Alj<LJ dlâjÜ Ac-LjaU Aâjkkajâ 

.((!/Li3 V] Lgjfl 4il V)) ;a! jÜj <■ . dül Ac-LjaUj ? 
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Ce Hadîth nous a décrit la négligence comme étant : 

• Le délaissement de son heure, lorsqu’il dit « Il épie le soleil ». 

i La négligence de ses piliers, lorsqu’il dit « se lève et prie 
rapidement». 

La négligence du cœur lorsqu’il dit « et n’évoque que très peu 
Allah ». 

(j! alll 4_ajlâh ûç.l^)â j P ^âli C Üj 

ûJ£-cl 1I 4 Ôr-1 L 4 \ j: qJI céL2/L*a (J* j 

Si tu peux comprendre ça, alors comprend juste une seule forme de prière 
: la récitation de la Fâtiha, afin qu’ Allah fasse de ta prière, une prière 
acceptée, aux récompenses multipliées et absolvant les péchés. 

^ c—uAa. 4 vil sl\ <-_ iLlI téil La (jjoJ 

alll JjÜj ^xLoij 4_âc. alll 4Îl! ClK.am (Jlâ ^\Lh<q >^i 

(Jlâ lèli (jLuo La fj ±lj û^L-all C 

£jJ éüLâ^ ; jLa lèli ? ^JLa^. ;alll Jtâ (JLdUJl L_!J AL 2 JI) Jljl 

;aSll (JLa liîljlj JL: léSljj) :J15 \'Aâ 5 (Jp^p ^Jla^a *^kîil Jtâ (jlîl 

5 JaljLa il LjiaI) : JLa lèlâ ? (jLai La L)4Jj 

U ;4ÎiI JLa ^ JilLLall Vj J L . \J L ""** aÜ ^)4C- iLûm j| (jjl 

.^aijaiA 4_^.^i.l^ ((JLa) La 

La meilleure clef qui t’ouvre la porte de l’explication de la Fâtiha, c’est le 
Hadîth d’Abou Hourayra se trouvant dans le Sahîh de Mouslim, qui dit : 
« J’ai entendu le messager d’Allah salla llahou ‘alayhi wa sallam dire 
: « Allah dit : J’ai divisé la prière entre Moi et Mon serviteur en deux 
moitiés, et à Mon serviteur ce qu’il aura demandé : Lorsqu’il dit « La 
louange est à Allah, le Seigneur des mondes » Allah dit « Mon 
serviteur M’a loué. » Lorsqu’il dit « Le très miséricordieux, Celui qui 
fait miséricorde » Allah dit « Mon serviteur M’a honoré. » Lorsqu’il 
dit « Le Roi du jour du jugement » Allah dit « Mon serviteur m’a 
glorifié. Lorsqu’il dit « C’est Toi que nous adorons, et c’est à Toi que 
nous implorons l’aide. » Allah dit « C’est entre Moi et Mon serviteur, 
et mon serviteur aura ce qu’il demande. Et lorsqu’il dit « Guide nous 
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dans le droit chemin, le chemin de ceux que Tu as comblé de 
bienfaits, pas celui de ceux qui encourent Ta colère ni celui des 
égarés. » Allah dit « C’est à Mon serviteur, et il aura ce qu’il a 
demandé... » 

cillil^ ;AÎjâ Igijl J àÛ «K.oi lg_j! ^alc-j ? lÂA Ai*ll lÂlâ 

Aül ^jA IÂA A a\c- (_£Âll jl A Aj ^jC-Aj ç.le-A A ixll c_<L^ajj (Aaxi 

A jjAaâ jx Ail -nu» Ailj Aj ^jC-Ai jl * j-°lj ^Lû 

La AÎ jiii L_liâ (j^a^yL^Lj ôlc.A IÂ] ç.Ic.a1I IÂA AjL^J jAjAa Aa^)£j 

.(jaUll _jj£I ^-Ljal 

Que le serviteur médite sur cela et qu’il sache que cette sourate est en 
deux moitiés : une moitié pour Allah, du début de la sourate jusqu’à « 
C’est Toi que nous adorons... », et l’autre moitié pour le serviteur, qui 
est une invocation par laquelle il prie pour lui. Remarque que c’est Allah 
qui la lui a enseignée et qui lui a ordonné de l’invoquer par cette prière et 
de la répéter dans toutes ses inclinaisons, et que par Sa Grâce et Sa 
Générosité II y a inclus l’exhaussement de cette prière, si elle est faite 
avec pureté si elle vient du cœur. Et là, tu verras ce qu’ont négligés la 
plupart des gens. 

j ^ 1 .Ai cillai Aaolaxll ôj^jaà! a AA ^^giLt-a jèi» \ cill ^)£ÂI lii lAj 
Aik. Aâ*J ^aij jLaiill Aj jLii La jV ; tilil joi Aj jloi La cililâ ^alxjj ? c_ilâ 
Lâ ^aLualL j^ljâj^ ; JLû (Jlâ La£ ^iL^a (Jaju (_yul e_iiâil 
.(11 ÿâll Sjj^) 

Je vais donc te rappeler certains sens de cette magnifique sourate, afin 
que tu puisses prier avec ton cœur, et que ton cœur connaisse le sens de 
ce que prononce ta langue. Car ce qui est prononcé avec la langue sans 
que le cœur ne s’y attache n’est pas compté co mm e une bonne action, 
Allah a dit : « Ils disent de leurs langues ce qu’il n’y a pas dans leurs 
cœurs. » 

^ à * -aq j)\ x I (_gic- a ? ûÀUiuoV! ^_g. à * aj IajIj 

JJ^lall j aîlli ~ i ^»V- 1 J Ailli ÂjC- 1 jll jUaijail ja Ailli 

La (Jxâ je. ^giAj^aJ J 5 (_^LùA jl ^^jiA jl ? jA*ll l^A jLü j* 

^glc. jjfL La (J^a^ü AiV Aie. c"ng *1 La <J*â < _ g ic. ^ VA J jl Clivai 
aLi^. V Ail ciliÂj ciüÂ jl ûçi^jâj ûi/L^a j^ ^liil Al^)l IÂ] Ai* Il 
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dua. (j- 0 AliJâj JJ AJjâl aSlU ûèbLLuüVlj V] AxâJl ^k 

? AAa J aîll A-® CnUi lèli ? (27 <— âljc-Vl ûJjjA) V 

Vj A <aKll û^A ^ 'i* a L_âjc-li e_llâll \ j un ÜA Aj (Jluu^aJC.! j 

i iAA\ i * jljudlllü 

Je commencerai par l’explication de 1’Isti‘âdha, puis de la Basmala, de 
manière résumée et concise. 

■ La signification de l’invocation « Je me réfugie auprès d’Allah 
contre Satan le lapidé » est : 

Je cherche refuge et protection auprès d’Allah contre le mal de cet 
ennemis, pour qu’il ne me fasse nul mal ni dans ma religion ni dans ma 
vie de tous les jours, pour qu’il ne m’écarte pas de mes obligations ni ne 
m’incite à commettre ce qu’il m’a été interdit, car cet ennemi est le plus 
acharné contre le serviteur lorsque ce dernier veut faire une bonne action 
comme la prière, réciter le Coran, ou autre. C’est pourquoi tu ne peux rien 
faire pour l’écarter, si ce n’est demander la protection d’Allah, car Allah a 
dit : « Il vous voit, lui et ses suppôts, d’où vous ne les voyez pas. » 
Sourate 7 verset 27. Lorsque tu demandes à Allah de te protéger de lui, et 
que tu te réfugies auprès de Lui : ceci sera un facteur de la présence du 
cœur. Apprend donc le sens de cette invocation, et ne la récite pas de ta 
langue uniquement, comme le font la plupart des gens. 

léilè jl jl ûç.l^)â I^A lAlix-oâ aLojoiiII Lalj 

l£ jjla j 1 jjxJjui<Q l^A (Jxâl (Jj Vj V (a3ll 

A* J A* cA° aJjI I^A A-ojuAj 

? Aj \ '))*")>.>.} a a3ib ûç.ljâh ^ éü J téLuaij ^ \Ak ? Liall 

^)Iaj <^3 L_iLujoV 1 A^' ^ÂA ûjâhj A-o 

Quant à la Basmala, elle signifie : J’entreprends ce que je fais, comme 
récitation ou invocation ou autre, « au nom d’Allah » et non pas par ma 
seule force et mon seul pouvoir : mais je fais cela en demandant l’aide 
d’Allah et en me bénissant de Son Nom, qu’il soit sanctifié. Et ceci est 
valable pour toute chose, il faut mentionner le nom d’Allah au début de 
toute entreprise tant religieuse que mondaine. Et lorsque ton âme sera 
consciente que tu entreprends la récitation du Coran en ayant imploré 
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l’aide d’Allah, sans aucune force venant de toi : ceci sera le plus grand 
facteur de la présence de ton cœur, et cela écartera tout entrave au bien. 

(JÎLa ? ^A*^' (jlâlLuLa ^jLajuoI 

(JJ' LaA <JlÜ ? ^>j\» \1 j ^IxJl 

,'À^.j (j* (J* 

« Le très miséricordieux, Celui qui fait miséricorde » ce sont deux noms 
dérivés de la miséricorde, mais l’un a un sens plus large que l’autre, 
comme lorsque tu dis : « L’instruit » et « le savant érudit ». Ibn ‘Abbâs 
qu’ Allah l’agrée a dit : « Ce sont deux noms qui sont du même sens, 
mais l’un est plus profond que l’autre, c'est-à-dire l’un contient plus 
de miséricorde que l’autre. » 

5 A\xW L_àju^ajj 5 aSl L-àju^ajj CIlJj ; dîl_jï £Ajuo ^^3 Lalj 
jLoAib Aa^JI ^jl àà 

(Jxàlb ç-Uoll jLualllj ç.LaÜ ? 

.jüil jx céilàà (jLud 

La Fâtiha est composée de sept versets : la moitié pour Allah et l’autre 
moitié pour le serviteur. Le début de cette sourate est : « La louange est à 
Allah, le Seigneur des mondes. » 

■ Sache que la louange signifie : le compliment fait par la langue 
envers une faveur faite par choix. 

Lorsque nous disons « la glorification de la langue » : c’est pour exclure 
les actes car les actes sont du domaine de la gratitude. 

(Jj^'nII Lalj ? jLjyi 4 U qj (j (_£ I jl'kVl (JoAaJi <î^âj 

V Aj ô^aJj (JLaaJI (JiLa *Uâ <î ^ u^-> V 

Lorsque nous disons « envers une faveur faite par choix » : c'est-à-dire la 
faveur qu’une personne fait volontairement. Par contre, la faveur pour 
laquelle elle n’a en rien contribué, comme la beauté ou autre, ce 
compliment porte alors le nom d’éloge, et non de louange. 
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^Ac. Aa^JI J Aa^AI ^jaj 

V] V Al' J ^ jl A<aLaAl ULu42kj çA^joj 4_Luol_^a ^)£Âj 

^_gAc. (jjfL: *I’Al Aa^AI 1 A& ? JJ)S Jui<aM ^jLot ^.1 ^_gAc. 

<âii. Laj ^ Ujo^II ç.LajuoVI ^ CS^" *AA ù!* (jt no^Vl j ^jjuol^-all 

ûJ^juü) .(lAlj ■’A'n p (_£Ail ^ '-^Aj ^ 

dil^âjoAl ^ 3 !^. ^Ail ali aâ^AI^ icJlâj ,(111 çA^juüV! 

.djbVI ô-û téUA jac. ^gA] ,(13 ^l*-îVl 

La différence entre la louange et le remerciement est que : la louange 
englobe la facilitation et la glorification d’une personne en évoquant ses 
mérites, que cela soit à cause d’une bienfaisance envers celui qui loue ou 
non. Alors que le remerciement ne se fait qu’ envers la gentillesse de celui 
qu’on remercie. 

De ce fait, la louange est plus large que le remerciement, car cela se fait 
tant envers les mérites que les bienfaisances. Allah est loué pour Ses 
No ms les plus beaux ainsi que pour ce qu’il a créé à la fin et au 
commencement. 

C’est pourquoi Allah dit : « Louange à Allah qui ne s’est pas donné de 
fils » Sourate 17 verset 111 

Et : « Louange à Allah qui créa les cieux et la terre » Sourate 6 verset 1 
Et autres versets. . . 

IA& AatJI (_ S A C ' V] (jj-^ V Ajlâ jS joAI Lalj 

AjlA AJIê IjAac-I^ ; JUj (JlÜ I-A^Aj ? (jLaAhj -lAlj <-_Aâllj 
IA& L ûj^ Aa^AIj ? (A ;4jVI , (I^j^joi 

> AjIjjuoI ^C-l Aa^AIj ^C-l ^)£juAI a^jll 

Quant au remerciement, il ne se fait qu’ envers une faveur, c’est donc plus 
spécifique que la louange sous cet aspect, mais il peut être fait du cœur, 
de la langue ou de la main, ce pourquoi Allah a dit : « O famille de 
Dâoûd, œuvrez par gratitude ! » Sourate 34 verset 13 

La louange, elle, ne se fait que du cœur et de la langue ; donc sous cet 
aspect, c’est le remerciement qui est plus large que la louange : le 
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remerciement est plus vaste dans ses formes alors que la louange est plus 
vaste dans ses causes. 

V aSl JLa^Jl ^J<a> ;<lj3 (jg& ^U)j <— ! âlVl 

J £-ajudl ? ^jLudjyi (jjiâ. (JÎLû ^ u^> V Lali ? û^)JxJ 

A. de- La Lalj tilli ^)JC.j ç.Lajoillj 

QA (_ 5 -ic.J (jj^^ x^all La (JLa J^jLk-all 

léüè JjLk <ji ^g. àx AJ Ljajl ail <1£ lji^-3 télé] ûIAjuj! jj 1 \Àjjx-a lM 

^pa «éllè ûl^jâj AjI] A n-s. j léüè 4_j (Jxâ La ûUaC-ij Jc-lill 

Al£ ail Aa^JI jL^aâ Jlj^a^all céilè ^aa. ; l fl j. iax J (JjÂ ; (_£Ùll ail) jLjaâi 

^jLik-V) 

La raison pour laquelle « La louange » fut définie par « la », c’est pour 
dire que toute forme de louange n’est que pour Allah et personne d’autre. 
Ce n’est pas difficile à concevoir pour ce qui concerne la création de 
l’homme, de l’audition et de la vue, du ciel et de la terre, ainsi que la 
subsistance ; il est évident que seul Allah peur être loué pour cela. Mais 
pour ce qui des choses pour lesquelles on loue une créature, comme 
lorsqu’on fait l’éloge des pieux, des prophètes et des messagers, ou d’un 
bienfaiteur, surtout lorsque c’est envers toi qu’il est bon, alors tout cela 
revient à Allah dans le sens où c’est Lui qui a créé cette personne, et c’est 
Lui qui a accordé à cette personne ce bien qu’il t’a fait, qui a augmenté 
son amour envers lui, et d’autres grâces encore sans lesquels cette 
personne n’aurait jamais pu être louée pour ce qu’elle a fait. De ce fait, la 
louange ne revient qu’à Allah uniquement. 

tdjLjj Lùj (d)j-allxJl jS Lalj 

dhjjAjaill ali) jj^j) ^ax-all (_£ I <iy) 

j)) ^jax-allj CllI^Ajudl ^Jx-all ? (3 iAjV) 

;4jVI ,^J^ ÛJJ^) (lAiC. ^Iç. V] (_pajV lj J-â 

^juj) ((ja>dlxJl^ Lalj J- céllLali ôLixâ t__S^)l) Lalj ,(93 

^ j iJj célLa ûljjuoLa ^gJLôj aill (_£jjuoLa 

.la.1 j ^_gjj ijj, LaL^a ~fl 1£ ^Lia^a ^)Jââ ? 4 j 3 c_â^j^ajj jjfl i__)^j^a léüè 
^ajJ léüLa^ léllè ^XJ ? AAjL^ah ^ ix )) J^J ^ céL^)jaiV 

Jjl (_gA 6 JjJüdh ôèà Jjî ^ j£éâ ((jjJlil lilL») ij ÛÇ.I jâ <_gij 

J-a û^j^jüo La£ télLahj e_àrsj^A«a]| 
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-J [CLAjVI ôjjjoi^ (^Üil céiLâ * ^Üll L_ljJ «ijC-l (Jâ) L 

.(3 

« À Allah, Seigneur des mondes. » Allah est le Nom de notre Seigneur, 
Le Très Haut et Sanctifié. Ce nom signifie : La divinité, Celui qu’on 
adore. Allah a dit : « Il est Allah dans les deux et sur la terre » Sourate 
6 verset 3 

Cela veut dire « Il est Celui qui est adoré dans les deux, et Celui qui est 
adoré sur terre. » : « Il n’y a aucune créature dans les cieux et sur la 
terre qui ne se présentera pas devant Le Très Miséricordieux, en 
humble serviteur. » Sourate 19 verset 93 
« Le Seigneur » cela signifie : Le Roi qui dirige toute chose. 

« ...des mondes » C’est un nom désignant toute chose autre qu’ Allah. 
Tout ce qui est autre qu’ Allah : un ange, un prophète, un démon ou autres 
: tous sont sous la seigneurie d’Allah, dominés et dirigés par Lui, 
dépendant de Lui. Tous se tournent vers Lui seul, Il n’a aucun associé 
dans cela : Il n’a besoin de rien et toute chose à besoin de Lui. 

« Le Roi du jour du jugement. » Allah a donc mentionné dans la 
première sourate du Coran : Sa Divinité, Sa Seigneurie et Sa Royauté, 
comme II le fit dans Sa dernière sourate : « Dis : Je cherche refuge 
auprès du Seigneur des hommes, le Roi des hommes, le Dieu des 
hommes. » Sourate 114, verset 1-3 

a <-- j ^ ^ lAj^è céljüj Lbjl L_âL^ajî 

La (jïjiili LS* LS* <£■ lAj^è ? (s* 

^ JJX ; jl 4 l ‘A' ^ j. * aj j -0 télat ajoi (JjjlaJ 

(Jjl \ a g \ jj A\1 «>j\» 11 jl ? <jc- C-L^all ^ (JLjjj 

4ij*-aj ? l^jâjat-a JlLxJl ûAjoi Lal V) ûj^.1 ^ jljâÜ 

iJUL ^ * 1 » a JJC- ^ *1» a LgJ AÀx^a Jjjâil 

JJC. ^ *1» a <î L-àj^aj Aj -iLuoj ^ ) 

.>V! j\\ éüè 

Ce sont donc trois descriptions de notre Seigneur Très Haut et Sanctifié, 
qu’il mentionna toutes ensemble au même endroit du début du Coran, 
puis II les mentionna au même endroit dans le dernier passage que tu 
entends du Coran. 
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Il faudrait donc que celui qui est sincère avec son âme soit soucieux de ce 
passage et de s’efforcer de faire des recherches sur cela ; il doit savoir que 
Celui qui Sait toute chose et qui de toute chose Est Informé, ne les a pas 
réunis au début et à la fin du Coran, sinon parce que les serviteurs ont 
fortement besoin de les connaitre, et de connaitre la différence entre ces 
trois descriptions : chacune de ces descriptions à un sens propre différent 
de l’autre. C’est comme lorsque l’on dit : « Mouhammad est le messager 
d’Allah, le sceau des prophètes, le maître des fils d’Âdam... » Chacune de 
ces descriptions à un sens propre différent de l’autre. 

cil JC-J 1 fl ^ jA ajyi (ji diâjc-j jA aîll jl diâjc- lè] 

JÎ Lula Lâ ^ dijc.^ jli aîll diâ^jc. dâ aJ diji J (lia. i jî aîll 

j-d L_â^)C. j*â aîll jA Ajl cIlac. j Jlââ ai dji jî aJ diajè jî llnâ. 
jl^ - c__àjuojJ La^âlûj - jLoiAjÛÔ^ La.ll: jl jLoiAjÛÔ 

Ç.lx.^11 J 'dUxJl j* jjxâjJj (Jj'VfiaM J.-or- 

c" il g C g/tiS <ÎLaij jp" V] £âjJ jl ^ * } n V La lA^aJj 

IjlC. Lal fu dlâ^)C.La C_b^)C. ^A û^aC- j^a 4A^)J (^caju^ü 

^jAll Li'q jl >1 LaIj^ jg ic. dl ^)£èLa (jjjj Lalâ 

(ja jjjSd 11 Ll^) LiâajJ 'A jÜ IjlLâ lj)l Ln Jâ f$l\ jj 

.(149 5 cil jcV I s. jj^) (jailli 

Lorsque tu sais que “Allah” signifie : « La Divinité » et que la divinité 
signifie : Celui qu’on adore, et que donc tu n’invoques qu’ Allah, tu ne 
fais d’offrande que pour Lui, tu ne fais de vœu que pour Lui, c’est que tu 
as compris qu’il est Allah. 

Mais si tu invoques une créature, pieuse ou débauchée, ou que tu lui fais 
une offrande, ou un vœu, alors tu as prétendu que c’est elle, Allah. Celui 
qui sait qu’à un seul moment de sa vie, il mit Chamsân et Tâj comme 
étant Allah, il saura alors ce qu’on sut les fils d’Israël lorsqu’ils adorèrent 
le veau d’or : lorsqu’ils comprirent ce qu’ils ont fait, ils furent horrifiés, 
et dirent : « "Si notre Seigneur ne nous fait pas miséricorde et ne nous 
pardonne pas, nous serons très certainement du nombre des 
perdants". » Sourate 7 verset 149 

jAj jjuô (_)£ céüLa (_giL*j dlâ C— <ji> (éüLail ûLx-aâ e_j)ll Laij 

aîll jjèH n^iVI j-jc. 4_j ^)ÜI j£]j ,(3^ ÜAj c— iji. A .a H 
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^^3 jljâJl pg alll ? pLujj 4_âc. alll 

LijVI J ^JoLâl Ç’Uâjuall (jja p£âQ^)J (_p^ 

^^»Vl Ù*J L y° L " L^° C5"^^ Ù^J 

.(31 ;4jV 1 (^jjijj ^üâl Juaîil 

Par contre, le Seigneur signifie : Le Roi qui dirige. Allah le Sanctifié est 
certes le possesseur de toute chose et Celui qui les dirige, c’est vrai, mais 
les adorateurs d’idoles que combattait le messager d’Allah, ne 
contestaient pas cela, vu qu’ Allah a dit dans plusieurs passages du Coran 

: « Dis: "Qui vous attribue de la nourriture du ciel et de la terre? Qui 
détient l’ouïe et la vue, et qui fait sortir le vivant du mort et fait sortir 
le mort du vivant, et qui administre tout?", Ils diront: "c’est Allah". 
Dis alors: "Ne Le craignez-vous donc pas?" » Sourate 10 verset 31 

cillé loi pJ ç-Ljaâj Ic-i (_j^â 

(ciliac. Ajlc-i <ljâ (J1a <juaij 4_ijüdj AjIc-Aj (jjljÜI û] 

<1 jâl iââ (jjjJ> 1I JÎ iac.) jî ^é c ') jî 

JÂJ ? 4jijixllj <î ôjl^)âlj j ciljLu aSll Ajlc-i 

a! iâ Al ijuc. a l no ' 4_Lûjuoj I ^ i*n A *'f^, l l ^ j) ^ y < 4.Î 

^j^aj Iajc. aftl pA,^â ü^* } cJj p g K (JOaIIxII c_jj aïl jfi j plj 

(JaI p&j ; p\» \l (_JaI (je- ? sljLa^all ôè& (_jlaâjj A mVi 

.?V pi Lg \ ^p 

Celui qui implore Allah de consoler ses peines et d’exaucer ses prières, 
puis implore la même chose à une créature, surtout si en plus de son 
invocation il s’asservit à cette créature en disant « untel est ton serviteur ! 
» ou « serviteur d’‘Alî » ou « serviteur du prophète » ou « serviteur de 
Zoubeyr » alors c’est qu’il lui a reconnu la seigneurie. Et lorsqu’il 
invoque ‘Ali ou Zoubeyr de la même manière qu’il invoque Allah, c’est 
qu’il leur reconnait la divinité. S’il les invoque pour qu’ils lui apportent le 
bien et écartent de lui le mal, en prétendant être « leur serviteur » c’est 
qu’il leur a reconnu la seigneurie, et donc il ne reconnait pas qu’ Allah soit 
le seul Seigneur de tous les mondes, mais il a au contraire renié une partie 
de la Seigneurie d’Allah. . . 

Qu’ Allah fasse donc miséricorde à celui qui est sincère avec son âme, et 
qui médite sur ces choses importantes, et qui recherche les paroles des 
savants, qui sont les gens du droit chemin : ont-ils interprétés cette 
sourate ainsi ou non ? 
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;4ijÜ (jl ,-ülc. ^^jLiâ Lûl J 

aîll ô^juaâ La ^jc- ôlàx-aâ ^ (jj.il! ^»jJ tèlLa^ 

céiLâj V Lâ céll^p! Lâ P Lâ céll^pl Lâjj ;*üjâ 

.(19-17 ,jLU^i ijj^) ( ait Aiiâjj ^oV!j Lull (jjdâjl 


Pour ce qui est du Roi, nous allons en parler maintenant, lorsqu’ Allah dit 
« Le Roi du jour du jugement » ce verset signifie à l’unanimité des 
interprètes ce qu’ Allah a expliqué à ce sujet : « [17] Et qui te dira ce 
qu’est le jour de la Rétribution? [18] Mais qui te dira ce qu’est le jour 
de la Rétribution? [19] Le jour où aucune âme ne pourra rien en 
faveur d’une autre âme. Et ce jour-là, le commandement sera à 
Allah. » Sourate 82 


4j) ^ jj]l l*UÀj célLall 0 waJj <aàj c_à^)C.j ô^A j ; * aflj c_â^)C. (j^â 

aJLoiaII û^-Î lU^rsMl (jl L_a^)C. ? ô^)JC.j ^ajjll célli ^juô (J£ céhLa 4-jl U n 

(J^jaJ! e_njudJj \ g 1-^Jl (_^a l^Üâ^pt-a i u>n ( _ ? j]! A-aolâaJl 


jj£Î Llâ <J^.^)ll ^1 aJLoia qa IgJLlâ 1 g 1-si (j* jUll lg_J 

,lÀX^ ^ (jLajVlj Lu ' 1Jt ^ !^A (jjli ALuo 

aSl! (j^j V- ^jc,| V JLaa. ^ dùj a ^L»lâ L^ 4_ilc. ail! <î^â £-a 

Jjâ (j* ? (ûjj^)A CuW Q* A j^a ^ (_£j!_kjl! 4j^ykî) 




^âlla (SujüûIj ^Jjfül là) ^ télALa. ail! J jjojj (jjtAj (jlj 

^a-aèlL (jjiâJ! ^^âj! ^jAj IAa^b ^ ‘ijai m*n 4_La 4—aà (jl^ 

^-i_al! L <_J_aâ V]j bLJaâ (_£^L«a l) - ^ û) 

Celui qui connaitra l’interprétation de ce verset, et connaitra la raison 
pour laquelle Allah a dit qu’il est le Roi de ce jour en particulier, malgré 
qu’il est le Roi de toute chose, de ce jour et de tout autre jour, il saura que 
la raison pour laquelle ce jour a été spécifié est une raison immense et 
terrible, la connaitre est la clef du Paradis, et l’ignorer est la clef de 
l’Enfer. 

Ô combien cette affaire est importante ! Même si un homme s’y adonnait 
plus de vingt ans, il ne l’aura pas accomplit réellement ! Que penser de 
cela, de cette Foi exprimée par le Coran, avec la parole du prophète -que 
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la Paix soit sur lui- : « Ô Fâtima, fille de Mouhammad : Je ne te 
servirai à rien devant Allah ! » 

Que dire de cela comparé à ce que prétend ce poète : 

« J’ai certes une garantie de sa part, de par mon nom 

Mouhammad, et il est le plus fidèle dans ses engagements » 

jaâ jIaLijlaj dlLijV) a i nâ j ^ l 
^ <Ja IjjLüJj Aj\ ^^C-Ai 

q joâj téllâj V jfi-} diLuVI Ajc. e_ilâ 

ALajJ 

Que celui qui est sincère envers son âme médite sur le sens de ces vers, et 
qu’il médite sur le fléau qu’ils provoquèrent sur les gens, et les prétendus 
savants, qui préfèrent les reciter, que de réciter le Coran. Est il possible 
que se réunisse dans le cœur d’un serviteur : la reconnaissance de ces 
vers, et la reconnaissance du verset : « Le jour où aucune âme ne 
pourra rien en faveur d'une autre âme. Et ce jour-là, le 
commandement sera à Allah. » 

9 aîllj V 9 aîllj V (IIluü aftl d>a célic. V * dlij 4-aiali L) 
d)!j (J J ; Lo£ V] aîllj V 

Üjluol La alllj V LÎ (jlj 'Aai^. A 

(jjlLa c jj/jn C5 la. (jJj 

Et sa parole -que la Paix soit sur lui- : « Ô Fâtima, fille de 
Mouhammad : Je ne te servirai à rien devant Allah ! ». Par Allah, non 
! Par Allah, non ! Par Allah, non ! Tout comme il est impossible que se 
réunisse dans un même cœur de croire en la sincérité de Moûsa, la 
sincérité de Pharaon, la sincérité de Mouha mm ad et la sincérité d’Abou 
Jahl et croire que tous était dans le vrai. Par Allah, non ! Ils ne se 
réuniront dans le cœur d’une même personne, que lorsque les corbeaux 
seront blancs. 

? ^LaiVl Cy*J <— sjc- j aILoi^I ûèà L_à^)C. 

-üc. LLLjdjj LjUji j Sjl-Acll ^jl L_â^)c.j 

I jc-Aj ;4jjÜ Aie- (Jj jjq^ML Ljç.Aj (jjèll ^A (Jj 
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dlaljî) ;Aljâ Aie. j ? (18 ôJjjoi) (lAkl alll 

ûjC-3 a1^ ;ASjÜj ? (57 ÛJ^JüO ^t_J^ÜÎ ALjudJjh C5^! 

ji' û JJ^) (ï<^i j jn-N u»J V AAjJl (jjC-AJ 
^-La^lj téüLû^ i*djÜ (^jlx-all jAxj ô^-â ,(14 ;AjVI 

La£ ç.LojoJI 131^ û^yjjuo Ail j j> » alll lA^yuoâ Ai j K (jj^juaLall 

,L*i] dLaAÎ 

Celui qui comprendra ceci, il se rendra compte de l’étrangeté de l’Islam, 
et se rendra compte aussi que l’hostilité que nous subissons, le viol de nos 
sangs, nos biens et nos femmes ne sont pas causés par notre Takfïr ni 

notre combat, mais ce sont eux au contraire, qui nous font le Takfïr et 

nous combattent pour ces versets : « N’invoquez personne avec Allah » 
Sourate 72 verset 18 

« Ceux qu’ils invoquent, désirent eux même trouver le moyen d’être 
plus proche de leur Seigneur. » Sourate 17 verset 57 

« À Lui l’invocation de Vérité ! Et ceux qu’ils invoquent d’autre que 
Lui ne peuvent leur répondre en rien. » Sourate 13 verset 14 

Il y a dans ces versets une partie du sens du verset « Le Roi du jour du 
jugement » sans aucune divergence entre les interprètes du Coran. Et 
Allah a également expliqué ce verset dans la sourate 82. 

(jOJUJ l&AjJajj ;<Jj 3 La£ (JiaUÜj V] 4ll l^AjoijÎ ^alc-lj 

Et sache bien, qu’on ne comprend réellement la vérité qu’ après avoir 
connu le mensonge, et comme le dit le proverbe : « Et c’est en 
connaissant leurs opposés que l’on comprend ce que sont les choses. » 

ALuoj AtJ I^Aûj Alj LajJj ^Àc-Luo AtJ Àc-Luo céü La 

AwaJ Vj Jjdaéiâ télnj CfcPj ALa <jl céllx 1 ALuo Alj 

(jl <AÜ*Jj ? La^aj^)la (je- Ai^a Aie. AwaJ La£ ^^jjAÜ ^jc. 

La^Jal^jwa (je. La£ Aie. Vj ^AaÜiÜI 

> «^. ^a AaAliil ç.lc.3 Aal^l-J télalxS ? (Jj Lf* dliAÜ ^jALoiaII 

<. 
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Médite ce que je t’ai dit, heure après heures, jours après jours, mois après 
mois et années après années, afin que tu connaisses la religion de ton père 
Ibrâhîm et la religion de ton prophète, pour être ressuscité avec eux et que 
tu ne sois pas privé du ‘Bassin’, pour s’être détourné de leur religion, et 
pour que tu franchisses le Sirât le jour du jugement, sans glisser comme 
ceux qui ont glissés du droit chemin dans ce bas monde. Il faut que tu 
invoques constamment la prière d’Al Fâtiha avec ton coeur, avec peur et 
imploration. 

A ûJlUxJli ^(jaxljudj lélLIj AjjÜ Lalj 

\ V j ^»L«uA 2/U J jxLttll 

A]£> ? <C-Ual! (JLa^ V] Vj 5 céî\j] V) 

Sjülj Cy* Lp* j^>f^ ,ülb» ^ 

V (jl léL^) .^ALÛ léLl ôlâx-oj célLij u $\ ^ j ;4jjââ 

éjl Vj) \A A j^all (Jlâ La£ ? LaA jjc. Vj Lnj Vj l£la V Ja^.1 Aj^Ijc. 

û^)^jüo^ ^aj| àl (jjj nll j A*L J^Ldl Ij.WTl 

^ liil La L_âjc.|j AjVI ôj\A Jabâ ? (80 

Lti jL q.1 <jl >. (jl£ làlj ^^jLoiAjoi i." 1 Un 1 IgLÎ 

?<JlLalj ^ \ g Ixâ qa: (. <ijSq ^-a^Luo] I j^)â£ 

Le verset « C’est Toi que nous adorons, et c’est de Toi que nous 
implorons l’aide » 

L’adoration, c’est le summum de l’amour réunis avec le summum de la 
soumission, la peur et l’humilité. Le complément du verbe « c’est Toi » a 
été placé avant le verbe, et il fut répété, afin d’indiquer la restriction, 
c'est-à-dire : nous n’adorons rien si ce n’est Toi, nous ne remettons notre 
sort qu’entre Tes mains à Toi, et ceci est le summum de l’obéissance. 

Toute la religion repose sur ces deux éléments : 

1) S’innocenter de l’idolâtrie. 

2) S’innocenter de toute force ou puissance. 

Le verset « C’est Toi que nous adorons » c'est-à-dire : C’est Toi seul 
que nous unifions par nos adorations, cela veut dire que tu prêtes serment 
à ton Seigneur de ne Lui attribuer aucun associé dans Son adoration, pas 
même un ange ou un prophète, ni rien d’autre, comme Allah le dit aux 
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compagnons : « Il ne vous commande pas de prendre pour seigneurs 
les anges et les prophètes ! Vous commanderait -Il la mécréance après 
que vous vous soyez soumis ? » Sourate 3 verset 80 

Médite sur ce verset, et apprend ce que je t’ai expliqué sur la seigneurie, 
celle là qu’ils ont attribué à Tâj et Mouhammad Ibn Chamsân : si les 
compagnons avaient fait cela avec des prophètes, ils auraient apostasiés 
de l’Islam. Alors que dire de ceux qui le font avec Tâj et ses semblables 
?! 

jAj aîll Ajlc-VI LaAA^.! I3 a 

l^_3l alll Ajlc-Vl Ljajîj /ôjiÜlj 

Le verset « c’est de Toi que nous implorons l’aide » ceci renferme deux 
préceptes : 

1) Le de demander l’aide chez Allah, cela consiste à s’en remettre à Lui 
en se déchargeant de toute force ou pouvoir. 

2) Demander l’aide d’Allah, co mm e nous l’avons vu, est la moitié de la 
sourate consacrée au serviteur. 

h» - n. jA ç-lc-ûll ^jA ^^xialLüd-<dl Lalj 

l _ Üa ^jl 4_iic. 4_ill jAj ? aîll AjxJI 

aîll (j_-a La£ ? 4_La (JjJaâl Lllill la* ; ? ^±îâ*ll 

^Lâjâiou» Üal^jj^a éAog J ^Hâll ^xj 4_llc. àül 

,\i* !' (_J-allilj Jjjâjlll làA ^A ;4jV 1 ? ^Jâl! 

(_J-a*ilj ^kl! ^yuJajj léhè ^jlj ? 4 JLoia1| ô3a ^1\ Aj^jj^Ja 

I àü! (j! céllè dlljjllj (jLa^hj À*a\ q*hnVI 4_^.j 

« Guide-nous dans le droit chemin » Ceci est la prière évidente, 
l’aubaine du serviteur venant d’Allah. C’est une imploration adressée à 
Allah, une supplication, qu’il nous accorde cette demande grandiose, 
personne ne peut recevoir mieux que cela dans ce bas monde et pour l’au- 
delà. Et Allah l’accorda à Son messager : « et te guide sur une voie 
droite » Sourate 48 verset 2 

La guidée mentionnée dans ce verset, c’est la réussite et l’orientation. 
Que le serviteur médite donc, sur la nécessité de cette guidée : la guidée 
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renferme la science et la pratique pieuse, en s’alignant sur la droiture, la 
perfection et la fermeté jusqu’à la rencontre d’Allah. 

léillJ V (_£àll (Jjj^)lai! [ial^j^ail j 

(jjàl! J&J pLaij 4_llc. alll àill 4jjj| (jj^ll 

Laj|^ dûlj * jl a < al j pLuoj 4-ilc. alll ^gJj^a aSll (J^juj^j pAj (pg -île- lLl&x jl 

J (j^a t ^ c 'J ,p$ C5^l J J <&! JUS Aj&j (_]£ 

îùLc. jl pic. jl (Jjj^Ja (j^a AàlLk \ «aKj ? pjq*un < all ^A *Ü! àîll (jjAj^aJ 
téüà Jlliik-1 ^jAj ? AjV 1 ôàA (j*a jll (Jjl ôàAj (Jj ^pjilLoiAJ 

^«a-N^a télià Jllilk-I ^A j ; (jl Lajéiill ^Aâ. (j<o (j-aj-^l j.Wjlj ? e_ilâllj 
4_llc- àül ^h .0 aSll (J^juo^) (jl jj.vfiaM (jjAj^AH (j*i ^)â£! (jlâ ^L^aLa 

Jlü La£â pg jqtajj (_£^£J V L&J çLa. làlâ AiiLk La (j]j (3^Jl (_gàc. pLoij 

.(70 ;^jVI ? ùJuLû]| ùjjjoi^ ((jjiiâj uLjâj Ijjàfâ ie5^^ 

Ce chemin est le sentier évident et droit qui n’a aucune déviation, c'est-à- 
dire le chemin qu’ Allah a révélé à Son messager, c’est : « Le chemin de 
ceux qui Tu as comblé de bienfaits. » 

C’est le prophète et ses compagnons. Et dans toutes tes prières, demande 
à Allah de te guider dans leur chemin, car tu te dois d’authentifier ce qu’a 
dit Allah, que c’est un chemin droit et que tout ce qui le contredit dans la 
science et l’adoration, n’est pas droit mais n’est que déviation. 

Ceci est la première obligation de ce verset : c’est d’être convaincu de 
cela dans son cœur. Que le croyant prenne garde des ruses du Diable, qui 
t’incite à croire en cela de manière générale tout en délaissant les détails. 
En effet, les apostats les plus mécréants croient que le messager d’Allah 
était dans le droit chemin, et que ce qui contredit sa voie est faux, mais 
lorsque leur parvient ce qui ne s’accorde pas à leurs désirs : « Certains 
sont démentis, et d’autres sont tués. » 

pA pg jlc- «dlj ((joiLjJall Vj p g j\c- i— ij>A» .ail ;4ijÜ Lalj 

AÂj^a JjVÜ ? plc- (j^laLtll (j^ll ? p£-al*J I^LaxJ pi (jjàll ç.L<dxll 

(jl (_g3 (j\j là] (_)jjLiÜ (jx ^làll j 

téüà (jl (JaLsJI (j la ? (j^lLja (_g^)l juVllI jlj pg jlc- l— ) jj>A» a ^j£_dl 
àjxJj ^ç-lc-AÜ Ia$J jC-Al (jî A^lc. (jiajli 4_Jj (jl j jAj ? p£J 

^jLüjj àlll A-aLu c à A *&| jl -v u A jfl dilâj^all ôàA JaI (jj^yla (j^ 
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JJ x «oJJ Vj V 4-jl Alla Uj!a Aj jC-Aj jl Aile. jiajiüj 

.AsAlall j^l ÜA alllj ^ ailla ç.jjudl jla j-o IÂ& 1» qj Ai! 

« Pas celui de ceux qui encourent Ta colère, ni celui des égarés » Ceux 
qui encourent la colère sont les savants qui ne se conforment pas à ce 
qu’ils connaissent, et les égarés sont ceux qui pratiquent sans savoir. Pour 
les premiers, ce sont les juifs et les deuxièmes sont les chrétiens. Mais 
beaucoup de gens, lorsqu’ils constatent que l’interprétation de « ceux qui 
encourent Ta colère » désigne les juifs, et que les chrétiens sont « des 
égarés » l’ignorant va croire que cela ne concerne que les juifs et les 
chrétiens. Pourtant, il reconnait bien qu’ Allah lui a ordonné de l’invoquer 
dans chaque prière avec cette imploration, et de Lui demander la 
protection contre le chemin de ces gens là ! Pureté à Allah ! Comment 
peut-il croire qu’ Allah irait lui enseigner cette imploration, et choisirait 
cette imploration pour la lui ordonner dans chaque prière 
continuellement, et en même temps croire qu’il n’a rien a craindre de cela 
et qu’il est inconcevable qu’il tombe dans cela ! Ceci est une mauvaise 
opinion d’Allah. Et ceci marque la fin de la Fâtiha. 

Afl h' ^ç-lc-AÜ ÇLjjuulâ jjLûî Loi 

# aSil j-® Lgii jlâj jlli 

Quant à l’expression « Âmîn » elle ne fait pas partie de la sourate, mais 
c’est une demande d’exaucement de la prière, c'est-à-dire « Ô Allah ! 
Répond à ma prière ! » Il est obligatoire de l’expliquer à l’ignorant, pour 
qu’il n’aille pas croire que cela fait partie de la parole d’Allah. 

• AaJLÜi qa àJajjluLA JjLula 

Et ceci est une liste de thèmes contenus dans la Sourate de la Fâtiha : 

_Ai2k joli Igjâ (jjxludj lilbjj Ajxj lilial) 

1) « C’est Toi que nous adorons, et c’est de Toi que nous implorons 
l’aide » ceci renferme le monothéisme. 

.AjuHaI! (^jaLuiaII Jal jjL^all LaaI) ^Adlall 
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2) « Guide nous dans le droit chemin » Ceci renferme la conformité à la 
loi du prophète. 

^ ^ c _iaJI 

j Aajlall 

3) Les piliers de la religion : L’amour, l’espoir et la peur. L’amour en 
premier, l’espoir en second, puis la peur en troisième. 

4) La perdition de la plupart des gens réside dans l’ignorance du premier 
verset, je veux dire que la louange n’est qu’à Allah, et la Seigneurie sur 
tout l’univers n’est qu’à Allah. 

.(joli *>>\1 J ^>g jlc. <q\I (Jj'J pg j\c- (JjI \A *k\l 

5) Les premiers comblés de bienfaits, et les premiers qui encourent la 
colère et les premiers égarés. 

çaJtiall jg Li ‘4-uJ^Ludll 

6) La grâce et la louange à la mention de ceux qui sont comblés de 
bienfaits. 

.(joli ^-tg jlc. e_lji»>>àt <a\l S jüll ^)j)g A ‘AjuLoiII 

7) La puissance et la gloire de la mention de ceux encourent la colère et 
des égarés. 

e_liâ ç.lc.^1 C_)\ Vî j > »J V ^ijÜ ;4_Laliîll 

8) L’invocation de la Fâtiha, et la parole « L’invocation d’un cœur distrait 
n’est pas exaucée » 

^ 4-lâ CLiAX j| (jjàll \A x juilall 
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9) « Le chemin de ceux que Tu as comblé de bienfaits » est une preuve 
de la validité du consensus comme argument légal. 

A >tisi 131 jLuojVI 

10) Lorsque l’ho mm e s’en remet à lui-même, il court à sa perte. 

dp® 

11) S’en remettre à Allah. 

( _ s Jc A-UÏî]l (j-a Lg-iâLa Ajjlaîl 

12) L’invalidité de l’idolâtrie. 

cs^ AuUil 'û^joic. Aallaîl 

13) L’invalidité de l’hérésie. 

(J£j \ g j’ 1 ^ jLodVI 1 g <a\* J \ g *i<a AjI (J£ 4_^jlâh Cllljl 

/ LliL^ajUj IaUx-ô Jï^)âi 4 jÎ 

14) Si l’ho mm e connaissait chaque verset de la Fâtiha, il deviendrait un 
érudit. Chaque verset à un sens propre dont le sens prendrait des livres 
entiers. 

.^alcd A j\ -v n o 

Et Allah demeure Le plus Savant. 
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Commentaire de la Soûrate al-Ikhlâs 




^ j^a (jjoü. eliJAai JIS 


L’imam Mouhammad ibn ‘Abdelwahhâb - qu Allah lui fasse miséricorde 
- dit au sujet du tafsîr de cette sourate : ‘Abdallah ibn Habib dit : « Nous 
sortîmes lors d’une nuit pluvieuse, je demandai après le prophète - 
salla llahou ‘alayhi wa sallam- pour qu’il prie pour nous. Nous le 
trouvâmes alors, et il dit : « Dis ! » Je ne dis rien. Je lui demandai 
alors « Que dois-je dire ô messager d’Allah ? » Il dit « Dis : Il est 
Allah Unique. » Ainsi que les deux sourates protectrices matin et soir 
trois fois, cela te sera suffisant sur toute chose. » L’imam Tirmidhî dit 
que c’est un hadîth bon et authentique. 

1g K .'Uixo'i jj 3-i 'i V (J?'^ 


jJ j ûli AijÜj ClllL^a \\ /il l.'uLoll j <î^âj 


L’Unique est : Celui qui n’a rien de semblable. 


Le « Samad » est : Celui vers qui se dirige toute la création pour tous ses 
besoins. Et II est Celui qui est parfait dans ses glorieuses descriptions. 

Sa parole : « Il n’a jamais engendré, n’a pas été engendré non plus. » 
Nie qu’il ait une femme ou une famille. 

« Et nul n’est égal à Lui. » Nie tout associer au Plein de Majesté et 
Magnificence. 
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Commentaire de la Soûrate al-F alâq 




lAUdLoi^ A ôAa CliLajJajj ç. ^ Vlllj ^ 

Ô> ^J Aül ;Aj ÜjLLoiaÜ Lalâ JAjxÜjoiaj 4_La IALxÜjoiaj 4_J 

.<u V) 3Uiou v 

Le sens de la demande de protection « a‘oudhoû » : Je m’accroche 
fermement, et je me tourne vers. Cette parole contient le sens de celui 
auprès duquel on recherche protection, ainsi que le moyen par lequel on 
la recherche, et la chose de laquelle on cherche à se préserver. Le premier 
est Allah Seul, seigneur de l’aube naissante, dont on ne cherche refuge et 
protection que par Lui. 

3-a\l ^Aj^j tâA j Alil^ AjÜjlÜjoi! (jl ilxljail aJtl -iâj 

tâA J ^Aj^l^ (j^l L>° (_>dVI L>° ^lj } 

.(ù^' { 

Allah nous a informés que certains cherchent refuge auprès des créatures, 
mais cela n’a ajouté que détresse. Allah a dit : « Or, il y avait, parmi les 
humains, des mâles qui cherchaient protection auprès des mâles 
parmi les djinns mais cela ne fît qu’accroître leur détresse » (sourate 
al-djinn, verset 6) 

alll d ïül ^aJàc. I ^Aj 4(Jaül cJ -0 (3^^ 1^] ^A J 

Et « al-falâq » : c’est la clarté de l’aube, lorsqu’elle se sépare de la nuit. 
Et elle fait partie des plus grands signes d’Allah prouvant Son unicité. 

AjljjI 4^1juoj 4_dc. *éll alll ; AulÜjoiaII Lalj 

Et celui qui cherche ici la protection d’Allah : C’est le prophète (alayhi 
salat wa salam) et tous ceux qui le suivent, jusqu’au Jour dernier. 
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^^3 4_La àlaLLoiAil Lalj 

Et les choses contre lesquelles nous cherchons protection sont de quatre : 

4ù j^-VIj JjVI lààj |c3^- Ù?} 

.Liillj dj^l 

La première : “contre le mal de ce qu’il a crée” : et ceci englobe les 
maux d’ici bas et ceux de l’au-delà. Les maux de la vie de tous les jours, 
et les maux religieux. 

(_j! là! 4(Jai]| ^d_lâj là) )^gjlÜll 

.QmàJl ^IjjVl jaLoü (Ja^o jAj (jg& ^àlâî 

La deuxième : “contre le mal de l’obscurité quand elle s’approfondit” 

: Quand elle s’obscurcit et que sa noirceur prénètre toute chose. C’est le 
moment où se répandent les mauvaises âmes. 

(jlâ ^ > jJI ^juü dp® làAj {.la* II cm\ dp®j} ;CLO 

La ,Vq* n û^âC- (J£ dE^J -àajjSll dj 1 ^* J ^)^.I_jjuo]| ^djljliâl! 
j*\j>>iII djV t^aijVlj ^IjjV! l n—ûy* ;diljliâilj t jaâl d>* dPjd 

Â*n Ail ^jjdijVl d^a Lajj 

Le troisième : “contre le mal de celles qui soufflent sur les noeuds” : 

C’est contre le mal des sorciers. Ceux et celles qui soufflent sur les 
noeuds sont les sorciers qui accrochent des fils et soufflent dessus, sur 
chaque noeud, jusqu’à ce qu’ils obtiennent ce qui est voulu par cette 
sorcellerie. Les souffleuses : est ici, dans ce verset, au féminin. Ceci 
désigne les âmes car l’effet de la sorcellerie provient des mauvaises âmes. 

AjJjàj (_^uij| làAj jjbuik là] AjujLk jjJà dp®j} I^l^l 

Ajuo^JI ^ *3 *Li là! AjoiL^JI d)V {.LA !àl{ | jh j \ * /-) il ^.il ^_Lil .iLui^JI ^lic. I 
^jüd^aÜ iàîll LaJ V] ûlA.1 (_^Lu 

La quatrième : “contre le mal de l’envieux quand il envie” : Ceci 
englobe Iblîs et sa descendance. Ils sont les plus envieux envers les 
descendants d’Adam. Et Sa parole : “lorsqu’il envie” : Car l’envieux qui 
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retient son envie et ne se comporte avec son frère que par ce qui plait à 
Allah, ne lui nuit donc pas à cet instant là. 


http://bibliotheque-islamique-coran-sunna.over-blog.coni/ 

25 I P a g e 
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Commentaire de la Soûrate an-Nâss 


j^Ul! 


LjaJ C'Ùa^") Jiâà jpjjllll l_jjj 3 jc-l ;<î jâ 

oèl »,‘î > jj' V 1 
^juLud-all 

_4_La èLxJjai^d! ’y " 

Sa parole : “Dis : Je cherche refuge auprès du seigneur des hommes” : 

Cette parole contient trois mentions : 

• La première : La demande de protection. 

La deuxième : La chose pour laquelle on cherche la protection. 

La troisième : Celui auprès de qui nous cherchons protection. 

^Ull <î l^L^joi V ail! ;4_j èlaLLaiAl! Lali 

ic- p g \1 >. s\a jll (_}jnaj!j 4^A^}J.ij 

Celui auprès de qui nous cherchons la protection est Allah, seul, sans 
associé, seigneur des hommes, et II leur accorde la subsistence, et leur fait 
parvenir de nombreux bienfaits et leur éloigne de nombreux maux. 

44iLdLa<ûj o.ljjc- ^Aj pg <■ âj» Ai^\l (_£l 

!è! <j 1 ] télL» t j\c. ^jUaludlj 4J ^jd! tç.Loij 

^ A* jj ^iaâJj £â^)Jj ^ÿak^. J 4ô^a! 

“le souverain des hommes” : Celui qui gère les choses entre eux, alors 
qu’ils sont Ses serviteurs et possédés. Il organise tout comme II veut, Il 
possède la capacité et la souveraineté. Ils n’ont pas d’autre roi vers lequel 
ils iraient, et II élève et abaisse, Il lie et sépare, et II donne et retient. 

Vj V J tûjJC. V (_$^d! ^AJ)jfx-a Ipjul! a!]| 

^A^jJaj La-a ^aLû^j M ^ ^ ^ ~ ^ a 1 •%. Q 4 ^jA 1 
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Exégèse des Sourates al-Fâtiha, al-Ikhlâs et des deux protectrices ( al - 

mou‘awidhatayn ) : al-Falâq et an-Nâss 

j ç* l-jtajù-j La^ ^ ^ ^ ^ 1 ^ j ^ 0 ^ 

.l*K JUÜI 4^bJ! 

“la divinité des hommes” : C’est l’objet de leur culte et ils n’en ont nul 
autre que Lui. Ils n’invoquent, n’espèrent de nul autre que Lui. Lui seul 
crée, et II les a créés et façonnés, puis les a comblés de bienfaits, et de 
même II les preserve, par Sa seigneurerie, des maux pouvant les atteindre. 

^ja ç,taiyi ^^3 ;4_La èbLLaiAil Lalj 

Concernant ce de quoi nous voulons nous protéger, ce sont les 
insufflations, qui sont discrètement apposées dans l’âme. 

^-â Lalj 

dp léüèj Lnéfll ;^Aj l— flj,*W<a j 

4_iâ (JÂjj 4-dâ cJâC- lèj AiJtil 

èbLLuolj 4_Jj JUxil 

“le mauvais conseiller” : Il est celui qui murmure, conseille et insuffle. 
Et la base du mot ‘khannâs’ veut dire : le retour en arrière. Et ce sont des 
choses qui sont attribuables au diable. Ceci car le serviteur, lorsqu’il est 
distrait, le diable vient à son coeur et lance les insufflations qui sont la 
base du mal. Lorsque le serviteur se rappelle de son seigneur, et cherche 
Sa protection, le diable s’enfuit. 

.((JjjVn Aj*JI J U t iKH <î ^yi\ (Jlâ 

4_lLaJj e_llah û^aj 4 » >>»j A j-\\| LE 1 L^-^J 

alll Lal£ t4_La J (jLt-àll cs^ 1 Ô J^ alll 

# ^lc- (Jâêr il 

Qatâda a dit : « Ce diable a un flair comme le flair du chien. Et 
lorsque le serviteur mentionne son seigneur, le diable s’enfuit, 
mais, s’il redevient insouciant, le diable revient. » 

djj-â cd>^J 15 i* J • AK'! dp 0 } 

V ^ K\lj tdp^ M ^kûVI ç.lal] dj^ t^^\l ç.laiVI ;Ljudjjudjh 
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La^£ljlull jalâjj alg-dl 

»/-)» j î^-p ^ ~s i^üiSj | ;4-îjÜ 

Lôj ôjiiâ Lô ç-Ujû (J J" Q^* } ^gJ] 

^L& La l^â^)J5alj û^i.VLj V (jjÜI ùJUâl A_ill ^ x tAîlj * 

.( f UjVl) { CjÀJ^ 

Sa parole : “que le conseiller soit un djinn ou un humain” : Les 

insufflations sont de deux sortes : d’origine humaine et d’origine 
diabolique. Le mot ‘insufflation’ signifie : le lancer subtil. Néanmoins, 
l’insufflation humaine a besoin d’un intermédiaire, contrairement à celle 
du djinn. Et leur lien dans l’in s ufflation est semblable aux révélations 
sataniques comme dans la parole d’Allah : “ Ainsi, à chaque prophète, 
avons-Nous assigné un ennemi : des diables d’entre les hommes et les 
djinns, qui s’inspirent trompeusement les uns aux autres des paroles 
enjolivées. Si ton seigneur avait voulu, ils ne l’auraient pas fait, laisse 
les donc avec ce qu’ils inventent “(6/1 12) 

. fkl À\\ j 

Et Allah est le plus savant. 

A ja. a >-» j aJÎj ^ cs^ c ' ^ tlllaljj l^jAÜâj l^âïj Vjl ail 

La louange appartient à Allah, au début et à la fin, en apparence et en 
secret, et qu’ Allah prie et salue notre prophète Muhammad, sa famille, et 
ses compagnons. 
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